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MISSION
L’Institut Mallet a pour mission de 
contribuer à L’AVANCEMENT DE LA 
CULTURE PHILANTHROPIQUE en plaçant 
le DON DE SOI au cœur des priorités de la 
société. Pour y parvenir, l’Institut Mallet soutient 
le développement et le partage de savoirs et 
suscite le dialogue autour des actions individuelles et 
collectives.

Qu’entendons-nous par 
CULTURE PHILANTHROPIQUE?
La culture philanthropique est un ensemble de valeurs, 
d’attitudes, de comportements et de mesures qui engendrent 
le don de temps, d’expertise, d’argent ou de biens.

Contribution singulière de 
l’INSTITUT MALLET

L’Institut Mallet est UN CARREFOUR INCLUSIF de 
partage et de mise en valeur des savoirs, des pratiques 
et des innovations qui mobilise l’ensemble des 
acteurs de la société dans le but d’encourager et 
de soutenir le DON DE SOI.
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C’est alors que nous travaillions à 
la logistique et au contenu de notre 
prochain Sommet sur la culture 
philanthropique que la COVID-19 
nous a frappés, comme le reste de 
la société. Confrontés à l’inédit, nous 
avons, comme tous, dû nous adapter 
à cette nouvelle réalité. Outre l’adap-
tation opérationnelle, comme le 
télé travail, il nous a également fallu 
réinventer les actions à mener, ainsi 
que sur les contenus à produire. 

Comme toute crise, celle-ci sera - et 
est déjà - source de bouleversements 
dans la société, mais aussi dans 
la culture philanthropique. Notre 
réfl exe a donc d’abord été d’informer 
les acteurs de notre écosystème 
de la bonté et de leur transférer 
le maximum de connaissances 
disponibles sur le phé no mène. C’est notamment 
par l’intermédiaire de sept éditions spéciales de Ma 
Veille que nous avons diff usé les plus pertinentes 
pour nos réseaux. 

Nous avons également tenté de comprendre les 
impacts de la COVID-19 sur le secteur et la culture 
philanthropiques. Nous avons réalisé une série de 
témoignages vidéos exceptionnels de leaders du 
secteur pour comprendre les diverses réactions de 
leurs organisations, mais également leurs visions des 
conséquences à long terme de cette tem pête. Un 
sondage nous a permis de constater l’augmentation 
de la générosité des Québécois, qui ont réagi au 
choc par la solidarité et le don de soi. Tous ces 
travaux ont été très riches en ensei gnements, et nos 
constats serviront de base à nombre d’activités de 
mobilisation et de travaux de recherche dans le futur, 
pour encore mieux cerner et qualifi er cette évolution 
majeure dans la culture philanthropique québécoise.

Le contenu de notre prochain Sommet a aussi dû être 
adapté. Car, s’il fallait un exemple pour en expliciter 
le thème, la COVID-19 en est un particulièrement 
éclairant. Il illustre, en eff et, la manière dont les 
grandes tendances mondiales exercent des pres-

sions combinées sur la société et 
exacerbent ses vulnérabilités, aux-
quelles doivent répondre les acteurs 
du système philanthropique. Cette 
crise met en lumière l’évolution de 
leurs pratiques pour répondre à ces 
pressions. Ainsi, nous nous devions 
d’intégrer le sujet dans nos contenus. 

La COVID-19 nous a tous poussés 
à aller encore plus loin et plus vite 
dans les actions que nous menions 
déjà. La collaboration et le dialogue 
inclusif apparaissaient déjà comme 
des avenues principales à suivre. 
Ils sont maintenant des passages 
incontournables pour notre secteur. 
Le désir de coconstruire notre pro-
chain Sommet et de le faire avec et 
pour les acteurs de notre écosystème 
de la bonté, nous guidait déjà. La crise 

a encore renforcé cette volonté et a fait évoluer notre 
dé mar che, qui s’est concrétisée par l’organisation 
de Chantiers de préparation au Sommet qui ont 
réunis plus d’une trentaine d’acteurs du secteur 
aux missions diverses. Un défi  ambitieux dont les 
premiers succès nous poussent encore plus loin 
dans notre volonté de collaborer avec le maximum 
d’organisations et de leur off rir des espaces neutres 
de réfl exion et d’échanges sur les enjeux auxquels 
nous devons répondre collectivement. 

Ainsi, si cette année a été source de diffi  cultés et 
nous a posé d’immenses défi s, elle a aussi dé montré 
la pertinence de la contribution singulière de l’Institut 
Mallet. La culture philanthropique est en pleine évo-
lution, tant dans les pratiques des organisations, que 
dans la solidarité sociétale. Une grande réfl exion col-
lec tive apparaît alors comme nécessaire. Je vous 
invite donc, non seulement à suivre les travaux de 
l’Institut Mallet, mais mieux : à y participer activement 
afi n de faire avancer ensemble la société post-
COVID-19 vers plus d’engagement et de solidarité.

Me Jean M. Gagné, 
Président du conseil d’administration

MOT DU PRÉSIDENT DU CONSEIL

Me Jean M. Gagné
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L’ÉQUIPE 
DE L’INSTITUT MALLET

JEAN M. GAGNÉ
PRÉSIDENT DU CONSEIL 

D’ADMINISTRATION

CHRISTOPHE LEDUC
RESPONSABLE DES 
COMMUNICATIONS

ROMAIN GIRARD
DIRECTEUR GÉNÉRAL 

PAR INTÉRIM

ISABELLE THERRIEN
ADJOINTE 
EXÉCUTIVE

BENOÎT LÉVESQUE
CONSEILLER 

SCIENTIFIQUE

MATHIEU GAGNON
SOUTIEN AU CONTENU, 

PRÉPARATION DU SOMMET

LES MEMBRES 
DU COMITÉ SCIENTIFIQUE

•	 Romain Girard, directeur général par intérim, président du Comité;
•	 Dr Harry Grantham, vice-président de l’Institut Mallet et professeur émérite, Université Laval;
•	 Benoît Lévesque, professeur émérite, Université du Québec à Montréal;
•	 Marie-Hélène Parizeau, professeure titulaire, Faculté de philosophie, Université Laval;
•	 Daniel Salée, professeur, École des affaires publiques et communautaires, Université Concordia;
•	 Mélanie Marsolais, directrice générale du Regroupement des organismes communautaires québécois 

de lutte au décrochage;
•	 Donald Gingras, directeur général de la Fondation Les Patros;
•	 Luc Audebrand, professeur titulaire, responsable de la Chaire de leadership en enseignement sur 

l’engagement social à l’Université Laval.
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LES MEMBRES DU 
CONSEIL D’ADMINISTRATION

Me JEAN M. GAGNÉ
PRÉSIDENT DU CONSEIL D’ADMINISTRATION

et administrateur principal, 
Corporation de services Mallet

DANIEL CADORET
TRÉSORIER

Conseiller spécial au président 
Gesco-Star Lte.

FABRICE VIL
Co-fondateur et 

directeur général
Pour 3 Points

HARRY GRANTHAM
VICE-PRÉSIDENT
Professeur émérite

Université Laval

MICHEL DALLAIRE
Président et 

chef de la direction
Groupe Dallaire inc.

NICOLE OUELLET
Ex-directrice générale

Fondation  
Berthiaume-Du Tremblay

RÉNALD BERGERON
Vice-recteur aux affaires 

externes, internationales et à 
la santé Université Laval

MARILYNE FOURNIER
Directrice générale

Réseau d’action bénévole  
du Québec (RABQ)

Sr MONIQUE GERVAIS
SECRÉTAIRE 

Supérieure générale Soeurs 
de la Charité de Québec

FRANÇOIS LAGARDE
Vice-président 

Communications Fondation 
Lucie et André Chagnon
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Dès l’annonce du confi nement, en mars 2020, l’Institut Mallet a réagi en tentant de documenter cette 
crise sans précédent et d’en comprendre les impacts sur le secteur et la culture philanthropiques, afi n de 
diff user le savoir produit au bénéfi ce des acteurs de notre écosystème.

En plus des éditions spéciales de Ma Veille, l’Institut a mis en œuvre diff érents projets afi n de saisir l’évolution 
du contexte philanthropique durant cette crise, à la fois sous l’angle des organisations philanthropiques, 
mais également sous celui des donateurs.

LES IMPACTS DE LA COVID-19 SUR LE SECTEUR ET 
LA CULTURE PHILANTHROPIQUES

UNE SÉRIE DE TÉMOIGNAGES EXCEPTIONNELS
 
La tempête qui nous a frappés depuis mars 2020 a engendré une réponse exceptionnelle de la part de 
tous les acteurs de notre écosystème de la bonté, afi n de garder la société en équilibre. Ainsi, l’Institut 
a interrogé directement plusieurs leaders de notre écosystème sur les impacts et les défi s posés à leurs 
organi  sations respectives et à la société. 

Ces entrevues se sont tenues par vidéoconférences et ont été largement diff usées dans nos réseaux durant 
tout l’été et l’automne 2020 lors d’une série de capsules vidéo. Les personnes ont été invitées à s’exprimer 
autour de 4 thèmes principaux : les impacts de la COVID-19 sur leur orga nisation, les mécanismes mis en place 
pour s’adapter, la transformation des pratiques et les leçons tirées. 

La confi ance des personnes interrogées et leur ouverture à partager leurs constats et leurs visions au profi t 
du plus grand nombre ont permis de collecter un contenu extrêmement riche. Ainsi, ces capsules consti-
tuent une véritable série des témoignages dressant le portrait d’un début de crise sans précédent. L’Institut 
Mallet remercie chaleureusement toutes les personnes qui ont accepté d’accorder un temps précieux pour 
nourrir la réfl exion collective autour de la COVID-19.

Liste de participants :
Maryline Fournier - Réseau d’action bénévole du Québec, 
Huguette Robert – Présâges, 
Donald Gingras - Fondation des Patro, 
Yvan Gauthier, ex-Fondation du Grand Montréal,
Bochra Manaï – Paroles d’excluEs,
Jean-Marc Chouinard – Fondation Lucie et André Chagnon, 
Andrew Chunilall – Fondations communautaires du Canada, 
Alain Demers – Association des fondations d’établissements de santé du Québec,
Damien Contandriopoulos – Université de Victoria. 
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LA SYNTHÈSE DES ENTREVUES

Conscient de la richesse du contenu partagé par les leaders 
interrogés, l’Institut a produit une synthèse de leurs entre-
vues. Elle a mis en lumière plusieurs constats très intéres-
sants, voire surprenants. Ils constitueront des sujets à appro-
fondir dans les mois et années à venir, notamment celui de 
l’agilité des organisations philanthropiques.

La synthèse a été publiée sous deux formats : le résumé et 
la fiche de synthèse. Les deux documents ont largement 
été diffusés dans nos réseaux.

Voici le résumé de la synthèse :

« Au printemps et à l’été 2020, l’Institut Mallet a réa-
lisé une série de neuf (9) entrevues d’acteurs du secteur 
philanthropique québécois. Il s’agissait de comprendre 
les impacts de la crise sanitaire sur leurs organisations, 
les mécanismes mis en place pour s’adapter à la crise, 
si leurs pratiques avaient été transformées et les leçons 
qu’ils tiraient de cette première vague. Plusieurs actions 
et recommandations sont soulevées afin d’expliquer ce qui a été réalisé par les organisations dans un 
objectif d’adaptation à la nouvelle réalité créée par la COVID-19. Il a donc été possible de tirer plusieurs 
constats. 

L’agilité organisationnelle, appuyée sur un réseau fort, est un impératif pour faire face à des crises. C’est 
une compétence que les organisations du secteur philanthropique devraient développer pour anticiper 
d’autres crises possibles. Face à l’impératif de l’urgence, les organisations ont été amenées à adapter 
radicalement leurs pratiques, à les simplifier, ou bien à accélérer des pratiques émergentes. 

Les acteurs ont eu avant tout la volonté de répondre aux urgences, de prendre soin des gens et de 
se regrouper autour des valeurs humaines qui font l’engagement philanthropique. La communication 
(interne comme externe) et la collaboration ont été au cœur de la réponse et de la résilience des orga-
nisations interrogées. 

En termes de leçons, manquant encore de recul, les acteurs interrogés ont surtout émis des recomman-
dations pour le secteur philanthropique sur des enjeux exacerbés par la crise, tels que l’importance du 
savoir terrain, les structures de financement, la décentralisation des initiatives, l‘implication citoyenne 
ou la lutte contre les inégalités sociales.

S’adapter à la situation et répondre à la demande urgente a éprouvé les organisations qui ont dû rele-
ver un grand nombre de défis. La perte de contacts humains, le passage au télétravail, l’adaptation aux 
mesures sanitaires ou la charge de travail sont aussi des facteurs qui influenceront la pérennisation de 
certaines pratiques et détermineront si elles constitueront de réelles innovations dans la culture des 
organisations. »
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SONDAGE : L’IMPACT DE LA PANDÉMIE DE COVID-19 SUR LES DONS ET LA PHILANTHROPIE AU QUÉBEC

Le don de soi étant au cœur des travaux de l’Institut, son réflexe a été d’observer l’influence de la double crise 
sanitaire et sociale sur la générosité des Québécois. Un sondage a été effectué, en collaboration avec la firme 
Léger, afin d’obtenir un portrait des dons à la sortie du premier confinement et des intentions de dons pour 
la fin 2020. Il s’agissait également d’essayer de comprendre si cette crise influençait leur vision d’une société 
plus juste et solidaire, ainsi que les rôles de chacun pour y parvenir. Les résultats sont éloquents ! L’Institut re-
nouvellera ce type de coup de sonde en 2021, afin de vérifier l’évolution de ces sujets tout au long de la crise.

En résumé : 
•	 Les Québécois ont répondu à la crise par la générosité et la solidarité : le nombre de donateurs a augmenté;
•	 Les Québécois ont eu pleinement conscience du besoin et ont soutenu les organismes 

philanthropiques qui étaient au front de la réponse à l’urgence;
•	 Les Québécois comptent être encore plus généreux une fois les restrictions atténuées;
•	 Le réflexe face à la crise est la solidarité : 90% veulent un Québec plus juste et équitable;
•	 S’ils comptent sur le gouvernement, ils savent que tout le monde devra mettre l’épaule à la roue 

pour faire face à la crise (notamment les entreprises), y compris les citoyens et les organismes 
philanthropiques qui apparaissent comme très importants.

Données à retenir : 

Dons au premier semestre : plus de donateurs mais beaucoup de contraintes
•	 7 Québécois sur 10 (71%) ont fait un don durant le premier semestre (contre 50% en 2015) :  

augmentation notable des donateurs;
•	 Mais les mesures sanitaires ont contraint les dons durant le confinement : tous les dons qu’on ne peut 

faire à distance ont baissé, sans s’écrouler;
•	 1 Québécois sur 2 a donné des biens matériels;
•	 Presque 1 sur 2 de l’argent;
•	 1 sur 4 des denrées alimentaires;
•	 1 sur 5 a donné du temps;
•	 Le don d’argent (43%), plus facile et aisé, a légèrement augmenté durant le trimestre de confinement, 

notamment en ligne (54% des dons en argent);
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Intentions de dons second semestre 2020 : volonté de contribuer plus encore
•	 L’élan de générosité ne baissera pas : 78% des répondants veulent faire un don : conscience du besoin;
•	 L’assouplissement des mesures sanitaires aidera pour certains dons (biens, denrées alimentaires, temps);
•	 Le montant moyen en don d’argent devrait (173$) : les conséquences économiques de la crise;

Causes soutenues : pas de changements majeurs
•	 Les Québécois ont donné ou comptent donner à leurs causes habituelles :  

aide aux démunis, santé et éducation;
•	 Malgré les remous de la crise, les valeurs sociales et humaines restent celles de base;
•	 Les problématiques du vieillissement et de la protection de l’environnement, très fortes pendant la 

crise, n’apparaissent pas en haut des dons;
•	 La génération 18-24 est celle qui fait émerger ces deux causes dans leurs dons ou intentions de dons : 

celle la plus sensible aux problématiques levées pendant la COVID-19;

Un Québec plus juste et plus équitable : une priorité pour l’avenir

•	 La COVID-19 a renforcé cette volonté de plus de justice et d’équité dans la société (investissements 
importants ou prioritaires pour 90% des Québécois);

•	 Le gouvernement a joué et jouera le rôle le plus important : 90% pendant la crise, 95% pour après;
•	 Les entreprises jugées importantes pour 71% des répondants pendant la crise, mais par 92% pour 

l’avenir : doivent prendre à bras le corps leur rôle social dans la communauté et plus seulement un rôle 
économique;

•	 Les organisations philanthropiques reconnues comme importantes pendant la crise par 83% des répon
dants (réponse à l’urgence). Jugées importantes pour un Québec plus juste et plus équitable par 89%;

•	 Suite aux annulations d’évènements caritatifs, elles en ont besoin. Surtout après les efforts qu’elles ont 
produit pour faire face au plus fort de la crise.

MÉTA-ANALYSE

Engagé depuis le mois de juillet 2020, le projet de méta-analyse vise à identifier, dans la littérature, 
différentes tendances d’analyses et de réflexions spécialisées sur certains effets de la crise sanitaire du 
COVID-19 dans les sociétés occidentales. Parmi ces effets, cette étude veut documenter les formes de 
vulnérabilité. 

Le choix de la vulnérabilité se justifie par l’orientation de l’Institut Mallet sur la culture philanthropique. 
Celle-ci concerne « un ensemble de valeurs, d’attitudes de comportements et de mesures qui engendrent 
le don de temps, d’expertise, d’argent ou de biens » dans la perspective d’une société solidaire.

Ce projet d’envergure se poursuivra en 2021, jusqu’au prochain Sommet sur la culture philanthropique, 
durant lequel les résultats seront dévoilés.
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Le don de biens matériels est la forme la plus populaire, suivi du don financier.

Ceux qui ont  donné de cette façon depuis le début de l’année ont surtout procédé 
en ligne (54%) et ont déboursé 189 $, en moyenne. 

Appelés à se projeter dans l’avenir, ceux qui comptent faire un acte de générosité 
financière estiment qu’ils donneront 173 $ en moyenne.

Depuis le début de l’année 2020, sept Québécois sur dix ont fait un ou 
des dons pour une cause sociale, communautaire ou humanitaire, 
sous quelque forme que ce soit.

Interrogés sur leurs intentions de faire un don d’ici les six prochains mois, 
78% répondent par l’a�rmative.

AU MOINS UN DON

Depuis 
janvier 2020 71%

49%
60%

43%
44%

25%
39%

19%
25%

Intentions 
6 prochains 
mois

78%

BIENS MATÉRIELS* 

ARGENT  

DENRÉES ALIMENTAIRES 

TEMPS**

La pandémie a eu un 
impact positif sur les 
dons en ARGENT, la plus 
grande part de ces dons
ayant été faits 
entre les mois d’avril 
et de juin 2020.

À l’inverse, pendant ce 
trimestre de confinement, 
il y a eu moins de dons 
en denrées alimentaires, 
en temps et en biens 
matériels que pendant 
le trimestre précédent 
(janvier-mars).

 Depuis  6 prochains
 janvier 2020 mois

Aide aux personnes démunies 50% 57%

Recherche médicale 24% 32%

Enfance et éducation 17% 22%

CAUSES CHOISIES
 

L’aide aux personnes démunies est de loin la cause la plus populaire, tant 
pour les dons e�ectués depuis le début de l’année que pour ceux à venir.

En cette période de crise sanitaire, économique et sociale, la recherche 
médicale ainsi que la cause de l’enfance et de l’éducation font, elles 
aussi, partie du top des Québécois pour leurs dons cette année.

*  vêtements, mobilier, équipements informatiques, etc.  
** bénévolat ou don d’expertise

COVID-19 : 
impacts sur les dons et 
la philanthropie au Québec

FAITS SAILLANTS
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FAITS SAILLANTS

* fondations, OBNL, organismes de bienfaisance ou de charité 

Pour l’avenir, dans un contexte de relance après la pandémie, 
9 Québécois sur 10 sont d’avis que les investissements en justice 
et en équité sociale devront être prioritaires (40%) 
ou du moins importants (49%).

90% 64%

83% 43%

83% 41%

71% 25%

95% 75%

89% 51%

94% 63%

92% 52%

 63%

 52%

 51%

Selon la vaste majorité des répondants (90%), le gouvernement a joué un rôle important pour 
assurer que le Québec soit plus juste et équitable durant la pandémie de COVID-19.

Ce dernier demeurera un acteur important, bien que l’on constate qu’à l’avis des répondants, 
les citoyens, les entreprises et les organismes philanthropiques devront jouer un rôle 
encore plus important dans le Québec juste et équitable de demain.

IMPORTANCE DU RÔLE DES ACTEURS POUR 
ASSURER UN QUÉBEC LE PLUS JUSTE ET 

ÉQUITABLE POSSIBLE…

… PENDANT LA PANDÉMIE            … POUR L’AVENIR

Gouvernement 

Organismes 
philanthropiques* 

Citoyens

Entreprises

Très Très
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NOS ACTIVITÉS PUBLIQUES

TOURNÉE DES TABLES RONDES 2019-2020

Cette tournée de tables rondes, 
lancée en 2019, visait à réunir les 
acteurs locaux et à leur permettre 
d’échanger autour de leurs obser
vations et expériences vis-à-vis 
des principales transformations 
sociales qu’ils ont constatées, 
ainsi que la manière dont celles-ci  
les affectent. Elles ont permis aux 
participants d’exprimer les spé- 
cificités des enjeux locaux et 
d’avoir un regard critique sur les 
phénomènes qui s’y observent. 
Il s’agissait de mettre en lumière 
certains enjeux primordiaux dans 
la perspective de coconstruire le 
contenu du prochain Sommet sur 
la culture philanthropique.

Deux tables rondes se sont tenues 
à Lac-Mégantic et à Québec fin 
2019. Deux autres rencontres ont 
réuni des acteurs philanthropiques 
d’horizons diverses à Trois-Rivières 
et à Montréal en janvier 2020. La 
crise de la COVID-19 a malheu
reusement rendu impossible la 
poursuite de cette consultation 
provinciale. Mais, cette démarche 
a permis de peaufiner la méthode 
de consultation et a servi de base à 
une démarche de coconstruction, 
en virtuel : les Chantiers de prépa
ration au Sommet, qui se déroulent 
depuis juin 2020.

Une synthèse de ces tables rondes a été produite et diffusée dans nos réseaux. Elle a permis de dégager 
plusieurs enjeux en lien avec les grandes tendances sociétales et leurs impacts sur la culture et les pratiques 
des acteurs philanthropiques. 
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WEBINAIRES 

•	 EN COLLABORATION AVEC LA FONDATION DU GRAND MONTRÉAL

À l’occasion de la journée de la philanthropie, la Fondation du Grand Montréal et l’Institut Mallet ont souhaité 
s’associer afin de faire avancer la réflexion sur l’avenir de la philanthropie au Québec, dans une vision 
à long terme, une vision 2030. Ce partenariat s’est concrétisé par la tenue de deux webinaires les 5 et  
12 novembre 2020, intitulés : POUR UNE RELANCE DU GRAND MONTRÉAL : LA RELÈVE PHILANTHROPIQUE 
SE MOBILISE !

Ces deux panels virtuels ont donné la parole à plusieurs leaders de la relève philanthropique qui ont exposé 
leurs visions et leurs projets et ont permis aux acteurs de se projeter vers 2030 en discutant de la relance à 
construire et du rôle de la philanthropie comme acteur de changement et de résilience.

En juin 2020, la Fondation du Grand Montréal publiait son rapport Signes Vitaux 2000 – 2019, qui faisait 
un état de situation du Grand Montréal, en lien avec les Objectifs de Développement Durable (ODD) tels 
qu’édictés par l’ONU. Ce rapport faisait état de problématiques dans la région métropolitaine et a mis en 
lumières certaines carences à résoudre. 

Le rapport donnait notamment la parole à treize leaders de la relève qui y révélaient leurs visions 2030 du 
rôle de la philanthropie, dans la perspective d’atteinte des ODD. Neuf de ces leaders ont accepté de partager 
leurs réflexions et leurs visions au profit du plus grand nombre.

Depuis, la pandémie de COVID-19 a bouleversé le secteur de la philanthropie et ses pratiques, à l’instar 
de toute la société. Cette pandémie a agi comme révélateur et accélérateur des tensions déjà existantes. 
Elle constitue, pour les acteurs de l’écosystème philanthropique, une occasion sans précédent (et à ne pas 
manquer) de se questionner et de se redéfinir. C’est ce que vous proposent la Fondation du Grand Montréal 
et l’Institut Mallet, dans une vision 2030.
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PROGRAMMATION ET PANÉLISTES

PANEL 1 
La Relance inclusive (5 novembre)

Le rapport Signes vitaux du Grand Montréal 2020 a démontré que, dans la région métropolitaine, peu ou pas 
de progrès ont été faits dans le domaine social au cours des 20 dernières années. À titre d’exemple, Montréal 
demeure la capitale canadienne de la pauvreté chez les enfants. Par ailleurs, comment expliquer le fait qu’en 
2019, près des deux tiers des personnes vivant en situation d’insécurité alimentaire touchaient pourtant 
un revenu d’emploi? Pourquoi ne progressons-nous pas plus rapidement pour enrayer le phénomène de la 
violence conjugale?

La situation liée à la COVID-19 a également eu pour effet de mettre en lumière d’autres failles dans le contrat 
social, telles que la discrimination systémique. Nous assistons actuellement à une tempête presque parfaite, 
qui nous oblige à repenser l’après-COVID et à réfléchir à ce que nous pouvons et devons faire différemment 
dans une perspective 2030.

Marie-Lyne Brunet 	 ODD 1 (Pauvreté), Centraide

Thibaud Liné 	 ODD 2 (Faim Zéro), Cantine pour tous

Valérie Larouche 	 ODD 5 (Égalité des sexes), Mères avec pouvoir

Mélanie Marsolais	 ODD 4 (Éducation), Regroupement des Organismes  
	 Communautaires Québécois de Lutte au Décrochage

Samantha Reush	 ODD 13 (Paix, justice et institutions démocratiques), Apathy is boring
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PANEL 2 
La relance économique durable (12 novembre)

La pandémie a eu pour effet de briser le momentum dont bénéficiait la cause de la lutte contre les changements 
climatiques à l’automne dernier. Le rapport Signes vitaux du Grand Montréal 2020 nous a également montré 
que, malgré les efforts déployés pour lutter contre les changements climatiques, les résultats demeurent 
pour le moment très mitigés. Le gouvernement du Québec confirmait d’ailleurs en décembre 2019 que les 
cibles pour 2020 ne seraient pas atteintes.

En parallèle, la forte croissance économique qu’a connu Montréal depuis les années 2000 a aussi été étouffée 
par la COVID-19. Le taux de chômage a grimpé abruptement, et la pandémie laisse aujourd’hui des milliers de 
personnes dans un état de précarité parfois extrême.

Dans les deux cas, nous ne connaîtrons que bien plus tard l’étendue des conséquences sur l’ensemble de 
la société. Alors que nous préparons la sortie de crise, comment faire les choses différemment ? Comment 
agir maintenant pour mieux rebondir et relancer tant notre économie que nos efforts de protection de 
l’environnement et du climat dans une perspective 2030?

Bertrand Fouss	 ODD 9 (Industrie, infrastructure et innovation), Solon

André-Yanne Parent	 ODD 13 (Changements climatiques), Projet climat

Malory Wilson	 ODD 11 (Communautés durables), Entremise

David-Martin Milot	 ODD 3 (Santé), Médecin sans frontières

Les vidéos de ces deux webinaires sont disponibles sur le site Web de l’Institut Mallet et sur la chaîne Youtube 
de la Fondation du Grand Montréal.
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•	 EN COLLABORATION AVEC FONDATIONS PHILANTHROPIQUES  
DU CANADA ET LA FONDATION DU GRAND MONTRÉAL

Forts de leur collaboration des webinaires des 5 et 12 novembre, l’Institut Mallet et la Fondation du Grand 
Montréal ont souhaité prolonger et étendre ce partenariat avec Fondations philanthropiques du Canada.

À l’occasion du grand rassemblement annuel de Fondations philanthropiques du Canada, un webinaire 
intitulé : PHILANTHROPIE EN MOUVEMENT : FRONT COMMUN VERS L’AGENDA 2030 ! a été proposé.

Ce panel virtuel animé par Karel Mayrand, a réuni trois leaders de la philanthropie pour jeter un regard 
sur l’avenir de la philanthropie, dans une vision post-COVID-19 et tournée vers l’horizon 2030 afin de faire 
progresser la réflexion autour de ces enjeux primordiaux.

Plus d’information
La situation liée à la COVID-19 a eu pour effet de mettre en lumière plusieurs failles de notre contrat social, 
telle la discrimination systémique. La pandémie aggrave les conséquences des conflits et des changements 
climatiques qui freinaient déjà les progrès vers une réduction de la pauvreté. Nous assistons actuellement 
à une tempête presque parfaite, qui nous oblige à repenser l’après-COVID-19 et à réfléchir à ce que nous 
pouvons et devons faire différemment dans une perspective de réalisation de l’Agenda 2030.

Dans quelle mesure la COVID-19 a changé les objectifs et les pratiques philanthropiques? Comment pourrons-
nous agir différemment? Quelles seront les priorités d’action? Comment la philanthropie peut être une force 
transformatrice?

Claire Trottier	 Fondation famille Trottier

André-Yanne Parent	Réalité climatique Canada

Charles Beaudry	 Accélérer 2030
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RECHERCHE ET PARTENARIATS

Conformément à sa mission et à son Plan d’action stratégique 2019-2023, l’Institut Mallet a mené plusieurs 
actions et lié plusieurs partenariats afin de stimuler la production de savoirs sur la culture philanthropique et 
de favoriser le transfert de connaissances.

L’année 2020 a vu se concrétiser deux partenariats qui stimulent la recherche au bénéfice des acteurs du 
secteur philanthropique.

UQAM/PHILAB

Reconnaissant le leadership et la contribution ori
ginale du PhiLab et plus largement de l’UQAM , 
l’Institut Mallet est fier de s’être engagé dans une 
collaboration avec eux.

L’Institut Mallet et l’UQAM ont, en effet, conclu une 
entente de partenariat visant à soutenir les travaux 
du réseau canadien de recherche partenariale sur la 
philanthropie (PhiLab). L’Institut Mallet et le PhiLab 
concrétisent un partenariat complémentaire au 
financement du CRSH en cours.

PRODUIRE ET FAIRE RAYONNER LA CONNAISSANCE

Extrait du site Web du PhiLab :
« Le PhiLab a reçu un financement du CRSH en 2018 sous le nom « Évaluation du rôle et des actions de 
fondations subventionnaires canadiennes en réponse à l’enjeu des inégalités sociales et des défis environne
mentaux ».

•	 Face à la transition sociale et écologique, quel rôle politique pour les fondations subventionnaires?
•	 Concernant les enjeux socio-économiques et environnementaux, quels sont les impacts, l’influence et/ou 

les retombées des fondations subventionnaires?
•	 Quelle peut-être la contribution de la recherche pour mieux connaître, visibiliser et appuyer le fonction

nement des petites et moyennes fondations? ».

En tant que partenaire, l’Institut Mallet s’engage donc à accompagner la démarche jusqu’à son terme. Il 
veillera notamment au transfert des connaissances produites, ainsi qu’à leur rayonnement dans l’écosystème 
philanthropique et plus particulièrement auprès des acteurs de son réseau.

Cette entente permettra en outre aux deux partenaires de travailler dans une meilleure synergie, ainsi que des 
actions concrètes, telles que l’organisation d’évènements communs.

Nous souhaitons qu’elle soit source de savoirs et d’inspiration pour l’ensemble des acteurs du secteur philan
thropique.
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CRÉATION DU GROUPE INSTITUT MALLET / UNIVERSITÉ LAVAL 

 
L’Université Laval et l’Institut Mallet ont fièrement annoncé la signature d’une nouvelle entente de partena-
riat qui prolonge une collaboration déjà longue de dix ans par la création, en septembre 2020, d’un groupe 
interdisciplinaire sur l’engagement social, le don de soi et la culture philanthropique : le Groupe Institut  
Mallet-Université Laval.

Cette nouvelle entente marque une étape importante dans la collaboration de longue date entre les 
deux organisations. L’Université Laval est, en effet, l’un des membres fondateurs de l’Institut Mallet pour 
l’avancement de la culture philanthropique, fondé en 2011, et est demeurée l’un de ses principaux partenaires 
depuis, avec notamment la création de la Chaire de recherche Marcelle Mallet (2011-2017).

« L’engagement constitue l’un des trois grands axes de la planification stra-
tégique 2017-2022 de l’Université Laval. Dans ce cadre, l’Université Laval a 
notamment manifesté son intention d’encourager la coopération, la solidarité 
internationale et l’engagement social et de développer l’engagement social et 
philanthropique des membres de sa communauté universitaire . » 
Rénald Bergeron, vice-recteur aux affaires externes,  
internationales et à la santé de l’Université Laval. 

 
L’Université Laval et l’Institut Mallet souhaitent collaborer à la promotion de l’engagement social et de la 
culture philanthropique sur le campus universitaire. « Ce groupe de recherche visera à regrouper les profes
seurs, les chercheurs et les étudiants afin qu’ils travaillent de concert à des objectifs communs, ainsi qu’à 
favoriser le développement de la recherche et de la formation en rapport avec l’engagement social, le don 
de soi et la culture philanthropique. Il aura également comme objectif l’implication de tous les membres de 
la communauté universitaire », a expliqué le professeur titulaire en sciences de l’administration et directeur 
scientifique de la démarche d’engagement social de l’Université Laval, Luc Audebrand, chargé de la création 
de ce nouveau groupe de recherche.

Cette initiative s’inscrit pleinement dans les objectifs des deux entités concernées. L’Université Laval a 
déjà mis sur pied une démarche d’engagement social et, pour ce faire, a formé une Table de concertation 
institutionnelle en engagement social. L’Institut Mallet, quant à lui, a notamment pour mission de soutenir le 
développement et le partage de savoirs autour du don de soi et de susciter le dialogue autour des actions 
individuelles et collectives.

Les objectifs relatifs à l’engagement social de l’Université Laval rejoignant ceux de l’Institut Mallet énoncés 
dans son Plan d’action stratégique 2019-2023; c’est donc ainsi que les deux acteurs ont renforcé leur 
collaboration autour de la production d’un savoir commun.

« Depuis sa création, l’Institut Mallet travaille étroitement avec la communauté 
universitaire et notamment avec l’Université Laval. Je suis donc très fier de voir 
cette collaboration évoluer. Je suis également très heureux de la création de ce 
groupe dont les recherches pourront faire avancer les connaissances autour des 
sujets d’intérêt commun sur l’engagement social et la culture philanthropique. » 
 
Jean M. Gagné, Président du conseil d’administration.
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EN ROUTE VERS LE PROCHAIN SOMMET  
SUR LA CULTURE PHILANTHROPIQUE

AGIR DANS UN MONDE EN TRANSFORMATION	 6 GRANDES TENDANCES INFLUANÇANT LES PRATIQUES
ORIENTER LA RÉFLEXION ET L’ACTION	 6 CONFÉRENCIERS EXPERTS ÉCLAIRANTS
VALORISER LES PRATIQUES INNOVANTES 	 1 DÉMARCHE DE COCONSTRUCTION INÉDITE

PRÉSENTATION DU PROCHAIN SOMMET

AGIR DANS UN MONDE EN TRANSFORMATION
Comme nous l’a démontré la COVID-19, le monde se transforme rapidement sous l’influence de grandes ten
dances, telles que les défis sanitaires, les inégalités sociales ou la crise environnementale. Comme toute la 
société, le secteur philanthropique en subit les impacts et sa culture évolue.

Dans cette pandémie, notre écosystème de la bonté subit d’un côté un manque-à-gagner financier, dû notam- 
ment à l’annulation de la majorité des évènements bénéfices et des levées de fonds. De l’autre, il doit démulti
plier ses services et son soutien pour réparer la casse sociale. Cette crise a mis en lumière ce qui couvait depuis  
longtemps: la nécessité pour toutes les organisations de se mettre en action pour la reconstruction et la recon
ception de la société : plus solidaire, plus juste, plus inclusive et plus verte. Cette vision volontariste passera par 
plus de dialogue, plus de collaboration et de coordination afin de faire face aux grandes pressions exercées.

L’Institut Mallet conviera donc les différents acteurs de la philanthropie à un dialogue autour des défis 
contemporains (qui affectent l’engagement et le don de soi) et des opportunités qu’ils peuvent constituer 
pour une reconception de la philanthropie dans ce monde en transformation.
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ORIENTER LA RÉFLEXION ET L’ACTION
L’Institut Mallet a initié, il y a plusieurs mois, une riche démarche de coconstruction des connaissances 
avec plusieurs OBNL, organismes communautaires et fondations. La tenue de Chantiers de préparation au 
Sommet a permis à ces acteurs d’horizons divers de partager leurs pratiques et leurs projets. La synthèse de 
ces travaux sera au cœur de notre Sommet 2021. Elle servira de base à la réflexion commune.

Six conférenciers enrichiront les échanges par leurs expertises et leurs travaux théoriques en faisant part de 
leurs constats autour des enjeux soulevés par ces grandes tendances. Les participants pourront échanger 
longuement avec eux. Plusieurs ateliers de travail seront organisés autour des pratiques les plus innovantes 
et prometteuses, permettant à tous les participants de contribuer directement au résultat.

VALORISER LES PRATIQUES INNOVANTES
Ce sommet aidera donc à mieux connaître et reconnaître les impacts des grandes tendances sociétales sur 
les missions, l’action et les pratiques. Cette réflexion collective nous permettra de dégager des orientations 
communes afin de transformer ces défis en opportunités de faire avancer la culture philanthropique et notre 
société vers plus d’équité et de justice.

Agents d’innovation et d’agilité, les acteurs du secteur philanthropique s’adaptent pour trouver les réponses 
adaptées aux besoins croissants. Ce sont ces mouvements et ces innovations que nous allons examiner 
ensemble au prochain Sommet 2021.

COPRODUIRE LE CONTENU DANS UNE DÉMARCHE INÉDITE

Dès l’idéation du Sommet, il a été pensé pour et avec les acteurs du secteur philanthropique. Ainsi, l’Institut 
Mallet s’est, dès le début, donné le défi de coconstruire et coproduire le contenu qui sera soumis à discussion 
lors de l’événement.
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La première étape de la Tournée des tables rondes 2019-2020 a permis une première consultation de divers 
acteurs. Elle a permis de poser les bases d’une démarche encore plus ambitieuse, qui a pris la forme de 
Chantiers de préparation au Sommet.

Ceux-ci ont réuni une trentaine d’acteurs venus d’organisations diverses par le biais de visioconférences : 
organismes communautaires, OBNL et fondations. Les premières rencontres se sont tenues en juin 2020 et 
la démarche se poursuivra jusqu’en mars 2021, par le tenue de 10 rencontres au total.

Il s’agissait de comprendre collectivement comment les acteurs divers ressentent les impacts des grandes 
tendances sociétales (inégalités sociales, bouleversements démographiques, santé, défis environnementaux, 
accélération technologique, nouvelles formes d’économie) sur leurs organisations. 

Soucieux s’assurer de suivre une démarche de coconstruction pertinente, l’Institut Mallet a fait appel à la firme 
Commun’agir, afin de bénéficier de leur expertise en matière d’animation et construction d’une intelligence 
collective. 

Organisés autour de ces tendances, les échanges ont abordé ces enjeux sous l’angle de l’évolution des pra-
tiques des organisations participantes. Ces pratiques constituent, en effet, la « plus petite particule observable 
et commune » à tous ces acteurs philanthropiques. En outre, comme l’a démontré Benoît Lévesque, conseiller 
scientifique de l’Institut Mallet, ces pratiques contiennent à la fois le diagnostic de l’environnement, les moyens 
d’actions choisis (basés sur les missions et les valeurs) et les objectifs poursuivis.

Dès le début de la démarche, les participants ont montré un grand enthousiasme et ont partagé leurs 
pratiques et projets avec la volonté commune de faire avancer les connaissances. L’Institut Mallet souhaite 
les remercier chaleureusement et souligner leur implication, ainsi que leur ouverture d’esprit. C’est cet 
engagement pour un but commun qui a permis aux groupe entier de construire une intelligence collective.

Ces rencontres, riches de savoirs et d’apprentissages, donneront lieu à unesynthèse qui nourrira à la fois les 
participants aux Chantiers préparatoire, mais également les panélistes, conférenciers et tous les participants 
au prochain Sommet. Les constats constitueront à la fois la base des discussions lors de l’événement, mais 
également une feuille de route des enjeux à adresser pour les années à venir.

UN ÉVÉNEMENT BASÉ SUR LE DIALOGUE ET L’INTELLIGENCE COLLECTIVE

Car c’est suivant cette même volonté de coproduire les connaissances et les pistes d’action que le prochain 
Sommet sera conceptualisé. Ainsi, tous les panels et conférences permettront le dialogue et les échanges 
entre toutes les parties présentes. Les participants aux Chantiers de préparation seront mobilisés et la salle 
mise à contribution. 

C’est la multiplicité des visions et des expertises qui permettra la richesse et la justesse des contenus copro
duits lors de l’événement.
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PRÉSENCE DANS L’ESPACE PUBLIC
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La crise a exacerbé les vulnérabilités de la société et bouleversé notre écosystème de la bonté. L’Institut Mallet 
est intervenu plusieurs fois dans la sphère publique, principalement pour enrichir le débat par le contenu ou la 
réflexion.
•	 Entrevue de Christophe Leduc pour l’article : « Banques alimentaires : deux fois plus de dons Québec en 2019 

», Journal L’exemplaire, 15 janvier 2020;
•	 Participation de Luc Audebrand (président du Comité scientifique) à l’émission TV Mise À Jour :  

« Lumière sur l’industrie de la philanthropie », février 2020;
-	 Entrevue radio de Jean M. Gagné : « Les impacts de la COVID- 19 sur les OBNL », FM 98.5, 15 avril 2020;
-	 Webinaire : Jean M. Gagné invité d’honneur du Webinaire organisé par les Fondations communautaires du 

Canada : « Après le choc le redémarrage », 23 avril 2020;
-	 Lettre ouverte : Semaine de l’action bénévole : « Au cœur d’un monde en transformation, le bénévolat ! »,  

23 avril 2020;
-	 Entrevue vidéo Yvan Gauthier, présentation du rapport Signes Vitaux 2020, 16 juillet 2020;
-	 Sondage : Les impacts de la pandémie de COVID-19 sur les dons et la philanthropie au Québec, 11 août 2020;
-	 Article : « Les Québécois plus généreux et solidaires depuis le début de la pandémie », Le Soleil, 11 août 2020;
-	 Lettre ouverte : « Les Québécois ont donné plus pendant la pandémie et il faut qu’ils continuent »,  

La Presse et Le Soleil, 12 août 2020;
-	 Entrevue de Jean M. Gagné : « Dans les yeux des grands donateurs », Les Affaires, 11 novembre 2020;
-	 Communiqué : « L’Institut Mallet souligne l’initiative de la Fondation Lucie et André Chagnon »,  

28 septembre 2020;
-	 Journée de la philanthropie – Lettre ouverte : « Reconstruire (grâce à) la philanthropie », Le Soleil,  

14 novembre 2020.
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RECONSTRUIRE (GRÂCE À) 
LA PHILANTHROPIE 

Jean M. Gagné
Président du conseil de l’Institut Mallet

Le 15 novembre prochain sera la Journée nationale 
de la philanthropie. Même si elle existe depuis 1986, 
elle passe généralement sous silence. Après tout, la 
philanthropie est discrète. Mais cette année, il faudrait 
y penser plus activement, parce que pour se relever 
de la pandémie, la contribution des philanthropes, 
autant ceux qui font don d’argent que don de temps, 
sera essentielle.

La philanthropie est ce geste généreux qui prolonge 
le fi let social. Là où l’État ne va pas ou pas assez, des 
organismes du milieu vont aller, grâce à des dons et 
des aides d’autres natures. De la pauvreté aux arts, 
de l’éducation au sport amateur, en passant par 
l’environnement et la recherche médicale, la phi  lan-
thropie est de toutes les causes. C’est notre éco sys-
tème de la bonté. 
Des millions en moins pour les organismes d’entraide
Mais la crise vient bouleverser cet univers aussi. 
Avec le confi nement du printemps, et l’interdiction 
des rassemblements, des milliers d’événements de 
fi nancement, de soirées-bénéfi ce, de bals philan-
thropiques, de bingos au profi t de bonnes œuvres 
n’ont pas eu lieu. Conséquemment, des dizaines 
de millions de dollars n’ont pas été donnés à des 
centaines d’organismes, qui se retrouvent à leur tour 
en crise, tout en étant confrontés à une forte hausse 
des demandes d’aide. Même si individuellement, les 
Québécois ont donné plus en 2020, comme le révélait 
cet été un sondage Léger réalisé pour l’Institut Mallet, 
ces élans de particuliers ne suffi  sent pas à compenser 
l’énorme manque à gagner de tous les grands événe-
ments de fi nancement annulés.

Il y a donc une crise de la philanthropie causée en 
partie parce que les donateurs habituels n’ont pas pu 
donner. Il s’agit surtout de contributions d’entreprises. 
Nous invitons le gouvernement à mettre en place des 
solutions pour débloquer ces dons afi n de stabiliser 
la situation des organismes d’entraide et permettre à 
l’écosystème philanthropique de jouer son rôle.

De nouveaux partenariats pour reconstruire ensemble
En temps normal, nous reconnaissons que l’État, 
aussi bienveillante que soit sa politique, ne peut pas 
tout faire. La communauté prend ainsi le relais avec 
la philanthropie. Ce sera encore plus vrai dans les 

mois à venir. L’État qui a beaucoup fait pour amortir 
le choc ne pourra pas tout reconstruire. Il faudra un 
eff ort général pour faire le Québec de l’après-COVID 
que beaucoup voudraient plus vert, plus orienté vers 
l’achat local, plus conscient des enjeux de santé (et 
de santé mentale), plus solidaire. 

Cette nouvelle économie, cette nouvelle vie de quar-
tier, cette nouvelle conscience environnementale et 
sociale, tout cela s’incarnera dans une multitude de 
projets innovants, et de changements dans les façons 
de faire, de produire, de consommer. De nouveaux 
partenariats devront se forger entre l’État, les entre-
prises, les citoyens et les organismes du milieu.

La philanthropie de l’entraide, que nous connaissons 
depuis toujours, continuera d’aider les nombreuses 
personnes dans le besoin et s’avancera davantage 
sous les projecteurs pour devenir aussi une philan-
thropie de reconstruction. Nous invitons là encore le 
gouvernement à réfl échir à des moyens d’encoura-
ger cette action philanthropique au béné fi ce de la 
reconstruction (pensons, par exemple, à une adap-
tation des Bons de la Victoire qui avaient contribué au 
fi nancement de l’eff ort de guerre).

La crise vient accélérer des tendances. Elle force des 
adaptations qui, lorsqu’elles réussissent, peuvent 
devenir des innovations. C’est vrai dans plusieurs 
domaines et aussi en philanthropie. Avant la pan-
démie, l’Institut Mallet, qui a pour but de réfl échir à 
la philanthropie et de promouvoir le don sous toutes 
ses formes, voyait venir son sommet de juin 2020 
(repoussé à l’automne 2021) comme un moment 
d’intenses discussions. Les leçons de la crise sanitaire 
s’ajouteront au menu. 

Cette crise aura une issue grâce à des thérapies 
effi   caces ou à un vaccin. Mais le traitement ne sera 
pas magique. Nous nous tiendrons plus proches, 
sans masque, oui, mais devant un énorme boulot de 
reconstruction, voire de reconception de la société et 
de l’économie. Il faut y penser maintenant et imaginer 
rapidement les nouveaux partenariats, incluant une 
philanthropie transformatrice, qui permettront à tous 
de mettre l’épaule à la roue.

Lettre ouverte
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LES QUÉBÉCOIS ONT DONNÉ PLUS PENDANT LA 
PANDÉMIE ET IL FAUT QU’ILS CONTINUENT 

Jean M. Gagné
Président du conseil de l’Institut Mallet

À l’heure où l’organisation We Charity (UNIS) est 
entraînée dans une controverse politique, alors que la 
tragédie de Beyrouth émeut le monde déjà frappé par 
la pandémie, les organismes d’entraide et de charité 
sont projetés à l’avant-scène : ils suscitent de l’espoir 
chez ceux qui sont éprouvés et soulèvent parfois des 
questions chez ceux qui posent le geste de donner. 
Qu’en est-il au Québec? Ici, nous voyons un élan de 
générosité qui refl ète à la fois la solidarité des citoyens 
et la confi ance dans les organismes d’entraide. 
Depuis le début de 2020, 71 % des Québécois ont fait 
au moins un don pour des causes sociales, commu-
nautaires ou humanitaires, le don moyen étant de 
189 dollars; 78 % des Québécois disent par ailleurs 
avoir l’intention de faire un don, ou un autre don dans 
les six prochains mois (et on peut avancer que cette 
proportion augmentera, considérant les liens étroits 
entre le Québec et le Liban). Ces données sont tirées 
d’un sondage Léger réalisé en juillet dernier pour 
l’Institut Mallet. Notre organisation, fondée en 2011, a 
pour mission de promouvoir l’action philanthropique 
et l’engagement citoyen. 

Quel est l’impact de la pandémie sur le don?
Nous avons voulu sonder les Québécois pour voir 
comment la pandémie infl uençait la philanthropie. Les 
Québécois allaient-ils retenir leurs dons, en pensant 
d’abord à leur propre sécurité, ou au contraire faire 
montre d’une générosité accrue pour amortir le 
choc chez leurs concitoyens plus vulnérables? Nos 
don nées montrent que les Québécois ont répondu 
par la générosité, conscients des énormes besoins 
et de l’importance de leur soutien aux organismes 
philanthropiques.

Une crise multidimensionnelle
La pandémie a provoqué une crise aux conséquences 
économiques, sociales, psychologiques. Se relever 
sera diffi  cile. Les gouvernements, sollicités de toutes 
parts, répondront avec des mesures d’application 
générale, aussi essentielles qu’imparfaites. Il faudra 
se serrer les coudes pour répondre localement à 
tous les besoins. Les Québécois comprennent cette 
responsabilité partagée. Les répondants à notre 
sondage ont des attentes élevées envers les gou-
ver  nements, évidemment, mais aussi envers les 
organismes de charité, les entreprises et les citoyens 
eux-mêmes. 

Lettre ouverte
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PRÉSENCE SUR LE WEB

LE BLOGUE DE L’INSTITUT

Le blogue de l’institut a été très actif tout au long de l’année 2020. Il a été l’un des moyens privilégiés pour 
partager les travaux et les contenus produits. 

Ce sont 27 billets qui ont été publiés contenant des articles, des lettres ouvertes, des vidéos ou des 
annonces. Le blogue subira quelques travaux et une nouvelle version sera disponible dès début 2021.

RÉSULTATS DU SITE WEB

Près de 6 500 visiteurs provenant de 80 pays, sur presque tous les continents (sauf l’Antarctique) sont 
venus visiter presque 18 000 pages au total.

6 500 80 18000

VISITEURS

6 500 80 18000

PAYS

6 500 80 18000

PAGES VUES
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POUR SUIVRE L’ACTUALITÉ DE L’INSTITUT MALLET

Après deux ans d’existence, le succès de la 
veille médiatique de l’Institut Mallet ne se dé-
ment pas. Cet outil de partage de l’actualité 
sur la culture philanthropique reste toujours 
aussi pertinent pour le secteur, comme le dé-
montrent ses statistiques d’ouverture.

Ma Veille a également été un moyen d’infor-
mer notre réseau durant les premières se-
maines de la crise provoquée par la COVID-19. 
Sept (7) éditions spéciales ont été diffusées 
chaque mercredi entre le 18 mars et le 29 avril 
2020. Les abonnés ont pu y trouver nombre 
d’informations pertinentes à la fois sur l’évo-
lution de la situation, mais également sur les 
aides disponibles, l’adaptation des pratiques, 
etc. Ces éditions spéciales COVID-19 ont été 
relayées par plusieurs organismes. En prévi-

sion du prochain Sommet, l’Institut Mallet y a intégré des publications sur les grandes tendances sociétales 
dont il sera question durant l’événement. Les enjeux mis en lumière durant nos travaux de l’année sont main-
tenant veillés et intégrés aux sujets d’intérêt pour la veille médiatique afin de faire progresser les connais-
sances des acteurs en la matière. Ma Veille est gratuite et envoyée directement aux abonnés à toutes les deux 
semaines.	

MA VEILLE EN QUELQUES CHIFFRES :

Plus de 1500 abonnés 
31 éditions en 2020,  
soit environ 800 publications
Taux d’ouverture moyen 
depuis sa création en 2018 : 41,7%

INFOLETTRE

L’infolettre de l’Institut Mallet est un moyen privilégié de diffusion de ses travaux et de ses actualités. Présen-
tation du prochain Sommet, annonces d’évènements, sondage, entrevues vidéos, annonces, lettres ouvertes :  
ce sont 26 éditions qui ont été envoyées aux plus de 4 000 abonnés.

1 500 800 41,7%

ABONNÉS

1 500 800 41,7%

PUBLICATIONS

1 500 800 41,7%

TAUX D’OUVERTURE 
MOYEN

POUR VOUS TENIR AU FAIT DE NOTRE ACTUALITÉ TOUT AU LONG DE L’ANNÉE

Suivez-nous sur les réseaux sociaux !
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Pour suivre notre actualité abonnez-vous 

à notre infolettre et suivez-nous sur les 

réseaux sociaux : institutmallet.org

Twitter @InstitutMallet

Facebook @institutmallet.org

LinkedIn @Institut Mallet

Institut Mallet  
945, rue des Soeurs-de-la-Charité 
Québec (QC) G1R 1H8 
Tél. : 418 914-2691 
info@institutmallet.org


